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RÉSUMÉ DE LA RECHERCHE : 

 
En Asie, la migration interne et internationale s’avère incontournable dans l’étude de la région. Dans cette région du 
monde, les ménages transnationaux et translocaux sont au cœur des mouvements de population actuels. Dans le cas 
du Vietnam, il est possible d’affirmer qu’une transformation des opportunités, des modèles de mobilité et des normes 
sociales a eu lieu, et par conséquent, des stratégies relatives aux moyens de subsistance des ménages. Par sa 
méthode mixte ayant recours à des données quantitatives et qualitatives, cette recherche s’intéresse aux 
comportements migratoires, au cycle de vie des ménages et aux besoins (« care needs ») des ménages. Le point de 
départ et la question suivante : comment le cycle de vie du ménage et ses besoins, lesquels sont de nature multiple et 
fluctuent dans le temps, influencent les comportements migratoires ?  
 
Le volet quantitatif de l’analyse mesure les besoins du ménage selon trois points : 1) la composition du ménage (rapport 
de dépendance), 2) le niveau de dépenses reliées à la santé et 3) le niveau de dépenses reliées à l’éducation. Cette 
analyse de la charge du ménage et de la migration montre que les besoins du ménage ne provoquent pas forcément 
une migration. Les résultats renforcent les observations selon lesquelles la migration requiert certaines conditions et 
qu’au niveau du ménage, les besoins immédiats ont plutôt tendance à prévenir qu’à provoquer la migration. À partir d’un 
certain point, un seuil au-delà duquel la charge du ménage devient trop importante fait que les probabilités de migration 
diminuent. Cependant, les résultats indiquent que la nécessité de couvrir les couts de l'éducation est un moteur 
important de la migration interne au Vietnam. Cette analyse montre également que les liens présents entre les besoins 
du ménage et les probabilités de migration ne sont pas influencés par les variables intermédiaires qui ont été utilisées 
dans les modèles. Dans un deuxième temps, à partir de données ethnographiques originales, une analyse qualitative 
explore le seuil à partir duquel les besoins du ménage commencer à limiter les possibilités de migrations au sein du 
ménage. Les résultats montrent que l’évolution des besoins, ou de la charge du ménage, et des capacités des membres 
d’un ménage, modifie la façon dont le ménage s’organise et déploie sa force de travail au fil du temps. 
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